
 

DEUXIÈME RENCONTRE INTERNATIONALE 

La première eut lieu en novembre 2009. Comme il y a deux ans, ils sont venus des 5 fondations canadiennes : Burkina Faso, Haïti, Japon, 
Pérou et Taïwan pour une session intensive de quatre jours. Les  drapeaux de tous ces pays, de même que ceux du Canada et du Québec 
enjolivaient la Maison provinciale de leurs couleurs, symbolisant déjà la solidarité conviviale des Viateurs de tous les horizons. 
 
LES OBJECTIFS DE LA RENCONTRE 

L’un des objectifs est demeuré le même qu’en 2009 : identifier les pistes d’action permettant aux fondations d’atteindre leur autonomie 
financière. D’autres objectifs se sont ajoutés pour la présente session, à savoir : -  La mission dans les fondations. -  La formation dans les 
fondations.  -  La solidarité internationale. 
 
DES PISTES D’ACTION 

La mission. L’engagement des Viateurs dans des œuvres d’éducation est retenu comme la priorité. Des critères précis guideront les 
choix pour assumer la direction d’un établissement scolaire, et la décision de construire ou d’acheter un établissement scolaire. La con-
solidation et la rentabilisation des œuvres passent par la présence d’un personnel viatorien salarié et aussi par la rigueur budgétaire 
qu’implique une séparation claire entre la comptabilité des œuvres et celle de la communauté locale et une reddition des comptes de 
chaque œuvre au conseil de la fondation. 

La formation. La formation professionnelle (pédagogie et spécialisations) doit être intégrée à l’actuel cursus de la formation à la vie reli-
gieuse, à la préparation à la catéchèse, ainsi qu’à la théologie, le cas échéant. Dans le cas d’études à l’extérieur de la fondation, un enga-
gement professionnel rémunéré doit être intégré aux diverses étapes de formation du Viateur religieux. 

Les finances. La 1
re

 piste d’action : commencer par l’autonomie financière pour les dépenses courantes de la fondation.  Autres pistes. 
1. Rechercher des œuvres rentables et des postes salariés. 2. Conscientiser les Viateurs à l’importance de la question financière dès la 
formation initiale.  3.  Former des religieux issus du pays au leadership et à l’administration financière.  4. Demander à chaque commu-
nauté locale et à chaque confrère de rendre régulièrement compte de sa situation financière.  5. Fortifier la tendance vers la simplifica-
tion du mode de vie. 6. Encourager les Viateurs canadiens à simplifier leur mode de vie, en solidarité avec les fondations. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 

 
 

LES  PARTICIPANTS À LA RENCONTRE 

1re rangée : P. Claude Roy, supérieur provincial; David Cuenca, 
Pérou, Gaëtan Labadie, Japon; Ronald Guerra, Pérou; Guy 
Saint-Germain, Taïwan. –  2e rangée : Lucien Rivest, Haïti;  Jo-
sé Ignacio Vicario, Japon;  Gérard Whissell, économe provin-
cial; Mathieu Bard et Jean-Marc Provost, Burkina Faso.  
 –  3e rangée : Robert Jean, Yvon Rolland et Benoît Tremblay, 
conseillers provinciaux et Behn-Daunais Cherenfant, Haïti. 
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La solidarité internationale. 

1.  Poursuivre les efforts de sensibilisation et de conscientisa-
tion des Viateurs internationaux à cette réalité. 

2.  Continuer les échanges de personnel en nous rappelant que 
ces échanges doivent être faits dans une optique de partena-
riat. 

3.  Pour les stages de formation des Viateurs des fondations à 
l’extérieur : bien définir les objectifs pour tous, et en informer 
aussi les Viateurs des pays où ces stages se déroulent.  

4.  Utiliser au maximum nos communications écrites  (telle 
« VIATEURS EN MISSION ») et électroniques,  pour  informer et fai- 
re la promotion de projets spécifiques dans les fondations.   


